



W. ADAM (Bruxelles). 
La faune teuthologique de la Mer Rouge est encore fort peu connue. En 1942, j'ai 
publié une petite mise au point de cette faune, basée principalement sur le matériel 
récolté par mon ami et collègue R. Ph. DoLLFUS au cours de sa mission en Egypte (1928-
1929). Le mémoire définitif, consacré aux Céphalopodes de cette Mission et destiné à 
paraître dans les publications de l'Institut d'Egypte, se trouve depuis des années au 
secrétariat de cet Institut. J'ignore quel sort sera réservé à ce travail, dont les principaux 
résultats ont été publiés dans quelques notes préliminaires (W. ADAM, 1941). 
Dernièrement, W. J. REES et A. STUCKEY (1952, p. 183) ont signalé quelques espèces 
du golfe d' Aqaba. 
La collection rapportée par la Calypso ne comprend que six spécimens, appartenant 
à cinq espèces, dont une nouvelle pour la science. 
Je tiens à remercier sincèrement le D' G. CHERBONNIER d'avoir bien voulu me 
confier l'étude de ce matériel. Le D' M. GLIBERT a bien voulu exécuter les photographies 
qui illustrent ce travail. 
Lolliguncula abulati sp. nov. 
(Pl. L, fig. 1.) 
... 
ORIGINE ET MATÉRIEL. - Ile Abulat, îlot Nord; Accore est, 5 m; 2 rJrJ (a. Holotype : 
au Muséum national d'Histoire naturelle de Paris; b. Para type : à l'Institut royal des 
Sciences naturelles de Belgique). 
DIMENSIONS (1) : 
a 
Manteau : longueur ................... . 41 38 
largeur .................... . 10 24,5 9 23,5 
Tête : longueur . .. ...... .. .... . .. . . 9,5 23 8 21 
largeur .................... . 10,5 25,5 9,5 25 
Nageoires : longueur ... ..... ........... . 16 39 14 37 
largeur . .... ... . ........... . 16 39 14,5 38 
(1) Les dimensions sont exprimées en millimètres, les chiffres gras représentent les dimensions 
relatives, exprimées en pourcents de la longueur du manteau. 
ANN. INST. ÛCÉAN. - T. 30. 14 
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a 
g. dr. g. dr. 
Bras: longueur I 8,5 8,5 21 7 7 18,5 
» II 12 12 29 9,5 9,5 25 
» III 12 12 29 10 10 26,5 
» IV 10 8 24,5 9 7 23,5 
Partie Jiectocotylisée 6 6 
Tentacules : longueur totale ... . . . ...... . 16 16 14 14 
longueur de la massue .. .. .. . 6,5 6,5 16 6,5 6,5 17 
Ventouses : diamètre I .. . ... . . . . .... .. . 0,5 0,5 
» II. ... . . . .. .. .. .. . 1,1 2,7 1,0 2,6 
» III .. . . . . . ... . .... . 1,0 0,9 
» IV . . .. ....... . ... . 0,5 0,5 
» tent . . . . . . .. .. . . . .. . 0,5 1,2 0,5 1,3 
DESCRIPTION. - Corps assez svelte, cylindrique dans sa moitié antérieure, conique 
vers l'extrémité postérieure. Bord palléal avec une petite saillie médio-dorsale et une 
échancrure ventrale entourant le siphon. Nageoires semi-circulaires, leur longueur attei-
gnant à peu près deux cinquièmes de la longueur du manteau, la largeur de leur 
ensemble égalant leur longueur. 
Tête aussi longue que large, les grands yeux peu saillants. 
Bras courts : les dorsaux comprimés latéralement avec la membrane natatoire la 
plus large au milieu de la longueur; les dorso-latéraux aplatis extérieurement, avec une 
crête dorsale arrondie et une étroite membrane natatoire ventrale; les ventro-latéraux 
aplatis latéralement, avec la membrane natatoire bien développée, la plus large au milieu 
de la longueur; les ventraux aplatis extérieurement, avec une étroite membrane inté-
rieure et une large membrane extérieure qui entoure la base du pédoncule tentaculaire. 
Membranes protectrices bien développées aux bras dorsaux, dorso-latéraux et ventro-
latéraux, étirées en pointes alternant avec les ventouses et renforcées de brides muscu-
laires. 
Bras dorsaux avec 12 paires · de ventouses occupant la plus grande partie du bras 
et quelques paires de ventouses minuscules à l'extrémité distale. Bras dorso-latéraux avec 
10 paires de ventouses dont les 4° aux 6° paires très grandes. Bras ventro-latéraux 
ressemblant aux précédents, mais possédant les 6' et 7' paires de ventouses très grandes. 
Bras ventraux portant des ventouses beaucoup plus petites. Bras ventral gauche hccto-
cotylisé, pourvu à sa base de 6 paires de ventouses, tandis que la partie transformée, dont 
la longueur dépasse la moitié de la longueur du bras, est pourvue de 2 rangées de 
grandes papilles. 
Tentacules pourvus d'une membrane natatoire sur presque toute la longueur de la 
massue; cette membrane se prolonge en membrane étroite le long du pédoncule tenta-
culaire. Massue tentaculaire couverte sur deux tiers de sa longueur de plus ou moins 
10 rangées de 4 ventouses, dont les médianes légèrement plus grandes que les latérales; 
le tiers distal porte environ 15 rangées transversales de petites ventouses. Le diamètre des 
plus grandes ventouses tentaculaires ne dépasse pas celui des ventouses des bras dorsaux 
et ventraux. 
Membrane buccale large, avec les pointes peu développées. Chez le paratype, elle 
porte une ventouse minuscule sur chaque pointe ventro-latérale. 
Le cercle corné des ventouses ordinaires des 4 paires de bras sessiles porte, dans sa 
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moitié distale, 5-7 grosses dents quadrangulaires plus ou moins allongées, la moitié proxi-
male du cercle est lisse. Les grandes ventouses des bras latéraux ont leur cercle corné 
armé tout autour d'une quinzaine de larges dents triangulaires, plus ou moins pointues, 
les plus fortes du côté distal. Tue cercle corné des ventouses tentaculaires est armé, tout 
autour, d'une vingtaine de dents espacées, allongées, plus ou moins pointues du côté 
distal, très courtes et peu pointues du côté proximal. 
Les spermatophores du paratype ne se trouvent pas en bon état. Le meilleur exem-
plaire présente une longueur de 3,75 mm et une largeur maximum de 0,14 mm. Sa forme 
générale ressemble fortement à celle du spermatophore de Loligo vulgaris (voir \V. MAR-
CHAND, 1913, p. 181, pl. XX, fig. 12). L'appareil éjaculatoire mesure 1,4 mm et se trouve 
directement en contact avec le boyau spermatique qui ne mesure que 1 mm de long, les 
deux parties séparées seulement par une constriction. 
REMAHQUES. -- Le genre Lolliguncnla fut créé par J. STEENSTRUP (1881) pour Loligo 
brevis BLAINVILLE, 1823, chez qui les spermatophores sont attachés à l'intérieur du 
manteau de la femelle et non pas sur la membrane buccale. Chez les deux spécimens 
femelles que j'ai pu examiner (\V. ADAM, 1937, p. 8) , il n'y avait pas de spermatophores 
dans le manteau, et l'état de conservation ne permettait pas un examen approfondi de 
la membrane buccale. Seulement, comme G. A. DREW (1911, p. 327) l'a observé chez 
Loligo pealii, il existe chez cette espèce deux modes de copulation : généralement les 
spermatophores sont attachés à la membrane buccale, mais ils peuvent également être 
déposés dans la cavité palléale, sur ou près de l'oviducte. Il faudrait réexaminer si le 
genre Lolligimcula se caractérise vraiment par ce deuxième mode de copulation. Loligo 
brevis se distingue en outre du genre Loligo par la forme arrondie de ses nageoires, 
formant dans leur ensemble un oval transversal. Quelques autres espèces américaines 
(L. brevipinna LESUEUR, 1824, L. ellipsura HOYLE, 1885, L. emmakina GRAY, L . hemiptera 
HOWELL, 1868 et L. panamensis BERHY, 1911) se ressemblent par la forme ovalaire des 
nageoires et pourraient également appartenir au genre Lolligzmcnla. Seulement, ces 
espèces sont trop peu connues pour décider de leur place systématique. 
En 1941 (W. ADAM, p. 125, fig. 13-18, pl. III, fig. 6), j'ai décrit un nouveau Loliginide 
de la côte occidentale de l'Afrique et, dernièrement (W. ADAM, 1952, p. 43), j'ai complété 
la description originale par l'étude de nouvelles collections africaines. J'ai décrit cette 
espèce comme Lolliguncula mercatoris, tout en signalant qu'elle se distingue de Lolli-
guncnla brevis par la denticulation des ventouses, par la radule différente et par la mem-
brane buccale dépourvue de ventouses. C'est surtout par la forme des nageoires que 
l'espèce africaine ressemble au genre Lollignncula. Je n'ai pas trouvé des spermatophores, 
ni dans la cavité palléale, ni sur la membrane buccale de la femelle. Seulement, comme 
la membrane buccale de la femelle possède un spermathèque dans sa partie médio-
ventrale, il est probable que les spermatophores sont déposés sur elle. 
Lolliguncula abulati se rapproche de L. mercatoris par sa petite taille, par la 
forme arrondie de ses nageoires et par les ventouses très grandes sur les bras latéraux 
du mâle. 
Les deux espèces se distinguent cependant très facilement par la forme plus svelte 
de L. abulati, par ses nageoires beaucoup plus étroites, par ses bras plus courts et par la 
denticulation différente des ventouses. 
ANN. INsT. Oc1::AN . - T. 30. 14 · 
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Il faut attendre que le genre Lolliguncula soit mieux connu pour pouvoir décider si 
les deux espèces africaines peuvent rester dans ce genre ou s'ils appartiennent à un genre 
nouveau. 
DIAGNOSE . - Espèce du genre Lolliguncula à corps très svelte; nageoires arrondies, 
leur ensemble aussi large que long; bras courts, les latéraux portant quelques paires de 
ventouses particulièrement grandes; denticulation des ventouses caractéristique. 
? Loligo forbesi STEENSTRUP, 1856. 
(Pl. L, fig. 2.) 
ORIGINE ET MATÉRIEL. - Ile Abulat, récolté à bord (à la lumière) 1 rJ. 
DIMENSIONS 
Mant eau : longueur dorsale . ... .. .... . . . 67 
» ventral e ..... . . .. . . . 64 
largeur .. .. . ......... . . . ... . Hi 
Tête : longueur . . . ........... . .... . 13 
largeur . .. ... .. . . ... . . . .. .. . Hi 
Nag eoires : longueur .. . . . . . ...... ...... . 36 
largeur .. .. . . . .. .. . .... .. .. . 34 
g. dr. 
Bras: longueur I 12 12 
» II 16 16 
» III 21 20 
» IV 19 18 
Partie liectocotglisée 10,5 
Tentacules : longueur totale . . .. ... .... . . 36 36 
longueur de la ma ssue .. .. . . . 17 17 
Ventouses : diamètre I. ......... .. . . . . . . 0,5 
» II ..... . .. .... . . . .. . 0,5 
» III .. . .... .......... . 0,7 













DESCRIPTION. - Corps assez robuste, cylindrique dans sa partie antérieure, conique 
dans sa moitié postérieure. Bord pall éal, avec une petite saillie médio-dorsale et une large 
échancrure entourant le siphon. Nageoires rhombiformes, leur plus grande largeur un 
peu devant le milieu de leur longueur qui dépasse la moitié de la longueur dorsale du 
manteau. Tête aussi large que le manteau avec les yeux très grands, mais peu saillants. 
Bras courts : les dorsaux comprimés latéralement, avec la membrane natatoire étroite 
sur toute la longueur du bras; les dorso-latéraux aplatis extérieurement, avec une mem-
brane n atatoire peu développée du côté ventral; les ventro-latéraux aplatis latéralement, 
avec une forte membrane natatoire, la plus large dans le tiers inférieur, où elle atteint la 
même largeur que le bras; les ventraux aplatis latéralement et extérieurement, avec une 
àête membraneuse du côté intérieur et une très large membra ne natatoire extérieure 
qui entoure la base du pédoncule tentaculaire. Membranes protectrices des bras dorsaux, 
dorso-latéraux et ventro-latéraux, plus fortement développées du côté ventral, celles des 
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bras ventraux très étroites. Toutes les membranes protectrices renforcées de brides mus-
culaires transversales, alternant avec les ventouses. 
L'hectocotyle porte à sa base 13 paires de ventouses, la partie transformée, mesurant 
un peu plus de la moitié de la longueur du bras, pourvue d'une trentaine de paires de 
papilles plus ou moins égales dans les 2 rangées longitudinales. 
Pédoncule tentaculaire fortement aplati latéralement, la face intérieure étroite, éga-
lement aplatie, face extérieure légèrement carénée. Sur presque toute la longueur de la 
massue, une membrane natatoire bien développée. Les deux tiers proximaux de la massue 
portent 13 rangées transversales de 4 ventouses, dont les médianes légèrement plus 
grandes que les latérales ; le tiers distal pourvu d'environ 18 rangées de 4 petites 
ventouses. Membranes protectrices de la massue tentaculaire étroites, avec de fortes brides 
musculaires alternant avec les ventouses. Cercle corné de toutes les ventouses, entouré 
d'un bord étroit orné de plusieurs cercles de petites papilles. 
Les ventouses des bras sessiles ont le cercle corné armé, du côté distal, de 7-8 dents 
espacées, plus ou moins allongées, et, du côté proximal, d'une dizaine de petites dents 
obtuses. Le cercle corné des grandes ventouses tentaculaires montre une quinzaine de 
grandes dents pointues, très espacées, alternant irrégulièrement avec de petites dents, 
généralement une petite dent entre deux grandes. 
Les 7 pointes de la membrane buccale portent jusqu'à 4 ventouses minuscules. 
RAPPORTS ET DIFFÉHENCES. - C'est avec beaucoup de doute que je considère ce 
spécimen de la Mer Rouge comme étant Loligo f orbesi. Malheureusement, je ne dispose 
pas suffisamment de spécimens, et notamment de jeunes, pour pouvoir résoudre le 
problème. 
Le cercle corné des grandes ventouses tentaculaires d'une jeune femelle provenant 
du canal de Bristol (9-22 nov. 1946) montre de grandes dents alternant régulièrement 
avec des petites; chez l'exemplaire d' Abulat ces petites dents sont beaucoup plus rares. 
Les dimensions des deux spécimens concordent plus ou moins. 
En 1942 (p. 11), j'ai signalé un Loligo forbesi mâle récolté par GRAVIER (1904) à 
Djibouti. De cette publication, parue pendant la guerre, je n'avais pas reçu d'épreuves, 
et plusieurs inexactitudes n'ont pu être corrigées. Ainsi, cette espèce de Djibouti a été 
signalée comme appartenant à la faune de la Mer Rouge; en effet, Djibouti se trouve 
dans le golfe d' Aden. Pour la distribution de cette espèce européenne ceci n'aurait pas 
eu d'importance, puisqu'elle aurait dû traverser la Mer Rouge pour y arriver. Seulement, 
une étude ultérieure m'a fait douter de l'exactitude de cette détermination . En effet, les 
grandes ventouses tentaculaires ne montrent que de grandes dents pointues, sans alter-
nance avec des dents plus petites. Les cercles cornés des ventouses des bras sessiles ont 
la moitié distale pourvue de 6 grandes dents quadrangulaires, une disposition qui ne se 
trouve jamais chez Loligo f orbesi. Par ses dimensions relatives et les cercles cornés de ses 
ventouses, ce spécimen se rapproche fortement de Loligo duvaucelii, tout en étant deux 
fois plus grand que les plus grands exemplaires connus de cette dernière espèce. De plus, 
le cercle corné des ventouses des bras sessiles de Loligo duuaucelii montre un nombre 
plus élevé de dents quadrangulaires qui occupent presque la totalité du cercle (voir la 
troisième partie des Céphalopodes de l'Expédition du Siboga, à l'impression). Il est pos-
sible que le spécimen de Djibouti appartienne à une espèce nouvelle, mais il est difficile 




190 CAMPAGNE DE LA « CA/,YPSO » EN MER ROUGE 
Abralia steindachneri WEINDL, 1912. 
(PL L, fig. 3 et 4.) 
Abralia steindachneri WEINDL TH., 1912, p . 271. - ADBI ,V., 1942, p. 13. 
ORIGINE ET MATÉRIEL. - Au large de l'île Abulat, face est : 1 CÇ, 
DIMENSIONS 
Manteau : longueur dorsale ... .. . . .. ... . 
» ventrale ...... . .. . . . 
largeur . .. .. . . . . ...... . . ... . 
Tête : longueur . .... ... .. .. ... ... . . 
largeur . .... . . . . . .. .. .. . . .. . 
Nageoires : longueur .. . .... . ... . .... ,. .. . 
Bras: 





Tentacules : longueur totale ...... .... .. . 

































DESCRIPTION. - Corps cylindrique dans ses deux tiers antérieurs, conique dans le 
tiers postérieur. Bord palléal à peine anguleux, au milieu de la face dorsale, légèrement 
concave du côté ventral. Au milieu du corps, le gladius forme une crête. L'ensemble des 
nageoires est rhombiforme, nettement plus large que long. Bord antérieur de chaque 
nageoire légèrement convexe, bord postérieur concave. Tête un peu moins large que le 
corps. L'œil droit est abîmé; l'œil gauche, intact, non saillant, entouré de ± 25 organes 
lumineux, les plus grands se trouvant du côté ventral. Sinus oculaire situé au milieu du 
bord antérieur. Sur le bulbe oculaire se trouvent, du côté ventral, cinq organes lumineux, 
dont trois grands et deux petits, placés entre les grands. 
La face ventrale du manteau est pourvue de nombreux petits organes lumineux, 
disposés plus ou moins irrégulièrement en 8 rangées longitudinales. La face ventrale de 
la tête porte 5 rangées longitudinales de ces organes, dont la médiane se divise en deux 
à la base des bras ventraux. La face ventrale des bras ventraux montre 3 rangées 
d'organes lumineux qui sont la continuation des rangées de la tête. Seule, la rangée du 
milieu s'étend jusqu'à l'extrémité du bras, les deux autres, dont l'extérieure se trouve 
sur la membrane natatoire, s'arrêtent peu avant l'extrémité. Les bras ventro-latéraux 
possèdent chacun une rangée d'organes lumineux à la base de la membrane natatoire. 
Bras dorsaux et dorso-latéraux arrondis extérieurement, avec une étroite membrane 
natatoire dans leur moitié distale. Bras ventro-latéraux légèrement comprimés latéra-
ralement, avec une membrane natatoire sur toute leur longueur; elle est la plus large au 
milieu du bras, où sa largeur égale l'épaisseur du bras. Bras ventraux aplatis extérieu-
rement, arrondis du côté intérieur el pourvus d'une large membrane extérieure sur toute 
leur longueur. 
Pédoncule tentaculaire arrondi extérieurement, légèrement aplati du côté intérieur. 
Massue tentaculaire pourvue d'une membrane natatoire peu développée, qui n'atteint pas 
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la base. Membrane protectrice dorsale étroite, la ventrale un peu plus développée, la plus 
large à la base. Massue tentaculaire droite abîmée, la gauche porte un disque carpal avec 
5 ventouses et 6 papilles. La partie principale de cette massue porte une série ventrale 
de 7 grands crochets, dont le plus grand mesure 2,8 mm, et deux séries longitudinales de 
ventouses dont le diamètre atteint 0,6 mm. Les crochets augmentent régulièrement de 
taille du premier jusqu'au quatrième, et puis diminuent graduellement d'importance. La 
partie distale de la massue est couverte de ventouses minuscules. La massue droite porte 
6 grands crochets. 
Bras dorsaux, dorso_-latéraux et ventro-latéraux armés de 8-8,5 paires de crochets, 
les ventraux de 9,5 paires, occupant la plus grande partie du bras. L'extrémité distale 
des bras sessiles est pourvue de quelques paires de ventouses minuscules. 
Membranes protectriCes surtout bien développées du côté ventral des bras dorsaux, 
dorso-latéraux et ventro-latéraux, leur bord élargi en petits lobes alternant avec les 
crochets. Sur les bras ventraux, les membranes protectrices se trouvent très peu déve-
loppées. 
Membrane buccale étirée en 8 pointes, dépourvues de ventouses, mais couvertes de 
papilles à l'intérieur. Les 8 attaches se trouvent fixées du côté dorsal des bras dorsaux, 
dorso-latéraux et ventraux, et du côté ventral des bras ventro-latéraux. 
REMARQUES. - L'exemplaire d' Abulat correspond bien à la description originale de 
l'espèce, basée sur 5 spécimens femelles, récoltés à Shadwan le 19 fév.rier 1896. L'espèce 
n'a pas été signalée depuis cette première découverte. 
Octcpus cyaneus GRAY, 1849. 
Oc/opus cyanea GRAY J. E., 1849, p. 15. - RoBSON G. C., 1929, p. 94. - ADAM ,V., 1937, p. 74, fig. 28; 
1938, p. 5, fig. 2. - REES W. J. et STUCKEY A., 1952, p. 190, pl. 30. - Octopus cyaneus, ADAM 'V., 1939, p. 79; 
1942, p. 15; 1945, p. 6, fig. 3. 
ORIGINE ET MATÉRIEL. - Ile Abulat, plage du camp, dans un trou dans le beach-rock, 
par 0,20 m de profondeur, pris à la tombée de la nuit, le 15 janvier 1952 : 1 '?. 
DIMENSIONS : 
Manteau : longueur dorsale . . .. . .... . . ... . . 
largeur . ...... .. ......... . . . .. . 
Tête : longueur .. .. . . .. .. .. .... . . .. . . . 
Bras: 





Membrane interbrachia le : dorsale .. .... . .. . 
dorso-latérale .. . . 
latérale . ........ . 
ventro-latérale .. . 
Yentrale .. ...... . 
Ventouses : diamètre 1. ...... .. .. . ....... . . 
» Il. .. ..... ..... .... .. . 
» III . .... ... . .. .. .. . .. . . 
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DESCRIPTION. - Face dorsale très rugueuse, avec trois grandes verrues disposées en 
triangle. Au-dessus des yeux, quelques verrues dont la postérieure est très grande. Face 
ventrale des bras marquée de zébrures, tandis que les faces dorsale et ventrale de chaque 
bras montrent chacune deux séries de petits tubercules blancs, qui sont plus nets vers 
l'extrémité des bras. 
Le cercle extérieur des ocelles atteint un diamètre de 12 mm, le cercle intérieur est 
vague, peu défini. 
REMARQUES. - L'espèce semble être commune dans la Mer Rouge. Elle s'étend loin 
dans l'Indo-Pacifique, jusqu'au Japon et jusqu'aux Iles Hawaï. 
Octopus horridus ORBIGNY, 1826. 
Octopus horridus ORBIGNY A. n', 1826, p. 144. - FÉRUSSAC, A. DE et ÜRBIGNY A. D', 1835-1848, p. 51, 
pl. VII, fig. 3. - RoBSON G. C., 1929, p. 91. - ADAM W., 1942, pp . 4, 16. - REES W. J. et SrncKEY A., 1952, 
p. 187, pl. 29, fig. 7. - Octopus argus RRA USS F., 1848, p. 132, pl. VI, fig. 26. - Polypus acu/ealus 
HOYLE W. E., 1904, (non n'ÜRBIGNY, 1840) , p . 194. 
ORIGINE ET MATÉRIEL. - Ile Abulat : 1 S?. 
DIMENSIONS : 
Longueur totale (y compris 3' bras) .... . . . . . • 
Manteau : longueur .. . ... . .... . . .... ... . . . 
largeur .. . ... . . . . .. .. .. . ...... . 
T ête : longueur .. . ... . ..... . ... . ..... . 
largeur ... . ... . . .. , .... . ... ... . 




Membrane interbrachiale : dorsa le . .. .. ... . . 
dorso-latérale . .. . 
latérale . .. .. . ... . 
ventro-latérale . . . 
ventrale . .. . · . . .. . 




















DESCRIPTION. - Face dorsale de la tête et du corps, ornée de grandes taches claires, 
plus ou moins symétriques, au milieu desquelles se trouve parfois un cirrhus. Sur la face 
ventrale, ces taches sont plus claires, plus petites et moins régulières, elles s'effacent vers 
la ligne rnédio-ventrale. Yeux saillants, entourés de cirrhes, dont certaines multifides. 
Face extérieure de la membrane interbrachiale et face dorsale des bras également cou-
vertes de taches claires, arrondies, dont certaines ont un cirrhus au milieu. Les plus longs 
b.ras portent une quarantaine de paires de ventouses. 
REMARQ UES. - D'après W . J. REES et A. STUCIŒY (1952, p. 188), l'espèce n 'a pas été 
signalée à l'est des Il es Andamans. J'ai signalé, avec quelque doute, un spécimen des Iles 
Mansfield (Nouvelle-Guinée) (W. ADAM, 1934, p. 18) , mais il se peut qu'il s'agisse d ' un 
jeune exemplaire d'Octopus niveus LESSON. 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE L 
1. Lolliguncula abulati, sp. nov., holotype r]. Long. 41 mm. 
2. ? Loligo forbesi Steenstrup, r]. Long. 67 mm. 
3 et 4. Abralia steindachneri Weindl. ':(. Long. 56 mm. 
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